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SECTEUR SPORTIF 

Jérôme LISTELLO 
 

Après une structuration du secteur sportif en 2017 pour un modèle original, spécifique et 
propre à la ligue Occitanie, l’année 2018 a été l’occasion de stabiliser le fonctionnement sportif.  
Le secteur sportif a été repensé sur la base des besoins et des attentes des clubs. Cela a généré 
d’importantes clarifications, débouchant sur des modifications profondes. Ces modifications 
ont induit des efforts d’adaptation pour tous. Il était donc nécessaire de se poser, d’imposer une 
stabilité qui permette aux licenciés, à leurs parents, aux professeurs et aux élus de vivre une 
saison sereine et équilibrée. C’est cette volonté de stabilité pour vivre dans la durée ce nouveau 
modèle avant d’y apporter des ajustements qui a été le fil rouge de 2018. 

 
Pour autant, ce secteur est dense, ancré dans des dynamiques différentes et s’étend sur un 

territoire géographique équivalent à 13 pays européens. Les demandes des licenciés, des 
professeurs et des présidents de club mais aussi des comités départementaux, restent 
nombreuses. Elles recouvrent des besoins qui peuvent être très différents et parfois antagonistes 
entre eux. Le système proposé n’est pas parfait mais il tente simplement de concilier les attentes 
de tous :  

- Proposer un fonctionnement clair et lisible par tous. 
- Alléger le calendrier général en réduisant ou en regroupant les animations sur un même 

week end. 
- Offrir des circuits de compétitions adaptées aux différents niveaux de pratique.  
- Dégager un compromis entre proximité et performance. 
- Equilibrer sur le territoire les lieux des compétitions pour réduire les temps de 

déplacements et les coûts. 

Pour dépasser les simples intentions, il a été proposé un fonctionnement dans la conscience 
des difficultés inhérentes à la mise en œuvre.  Autrement dit, ancrer chacune des propositions 
dans une réalité locale à partir d’un échelon régional. Pour ce faire, la finalité et les moyens 
pour y parvenir se sont confondus en visant et en s’appuyant sur l’échelon le plus important de 
notre système fédéral : le club.  

 
Notre objectif est désormais de faire vivre ce système en restant très attentif aux 

problématiques qui font jour. Par exemple, nous sommes conscients que la frontière entre le 
circuit d’animation et le circuit de préparation ou sélectif est encore trop floue, trop complexe. 
Les licenciés et les professeurs ne s’y retrouvent pas. Autre exemple, l’organisation inter-
comités des ¼ de finales a nécessité quelques éclaircissements. Ce niveau d’organisation 
intermédiaire nécessite une coopération réelle et de confiance entre les comités entre eux d’une 
part et la ligue d’autre part.  

C’est ce que nous avons observé en 2018. Comme annoncé dès le départ, cette structuration 
à vocation à évoluer et à s’adapter aux demandes et aux évolutions des clubs dans le cadre de 
la ligue Occitanie. Des ajustements seront effectués mais ils seront minimes, destinés à répondre 
uniquement aux intérêts communs 
 
 
 



 

 

 
 
 
 
 

Enfin, certaines animations interdépartementales ont pris un peu de retard dans le 
déroulement et ont été l’occasion via les réseaux sociaux de critiques irrespectueuses et 
infondées soulignant une méconnaissance de la réalité d’une organisation sportive et une 
posture purement égoïste. Certains construisent, d’autres contestent… Bien sûr la contestation 
peut être utile mais uniquement lorsqu’elle est portée par une logique progressiste et non par 
simple refus. Il ne s’agit pas seulement de vomir le système mais d’augmenter les marges de 
progrès. La partie immergée de ces animations, est composée de bénévoles courageux, portés 
par des valeurs Républicaines de solidarité et d’engagement au service des autres. Ces 
bénévoles mettent en pratique, quotidiennement, le principe de l’« entraide et de la prospérité 
mutuelle ». Ils méritent une réelle reconnaissance et un profond respect. L’humilité et la 
résilience sont leurs traits de caractère face à ceux qui préfèrent user de l’esclandre pour tenter 
de justifier leur manque de courage dans l’action et l’effort collectif.  Qu’ils soient ici 
profondément remerciés. 

  
 
1- Investissement sportif 

La ligue a investi environ 350 000 € pour le fonctionnement du secteur sportif. C’est un 
investissement important qui correspond à :  

o L’organisation des compétitions de ligue 
o Un Soutien aux compétitions organisées par les comités départementaux 
o Des Stages sportifs 
o Le fonctionnement des structures Pôles espoirs 

 
Cet investissement a permis en 2018 : 

� L’organisation des différentes compétitions et animations 
Mais aussi l’organisation des différentes animations relatives au Ju-jistu, Kata, Judo vétéran et 
Ne waza. 
 

� La mise en œuvre de 5 stages sportifs de 4 jours lors des vacances scolaires.  
 

� La constitution et l’animation d’un Groupe Elite Minimes en partenariat avec les 
comités départementaux. 
 
 

2- L’organisation du secteur sportif 

Le secteur sportif s’est appuyé sur les clubs via les enseignants et les élus et sur les comités 
départementaux pour construire son projet sportif. Mais sa mise en œuvre s’effectue par 
l’intermédiaire de commissions, de responsables et d’acteurs qui composent l’exécutif de ce 
secteur. Chacun est à sa place et s’est attelé pour réaliser aux mieux les engagements sportifs. 
 
 
 



 

 

 
 
 
 
C’est l’occasion de rappeler l’organigramme du secteur sportif, avec ces différentes 
commissions : 

o l’ Arbitrage  sous la responsabilité de Pierre Bullara et de Mickael Delon 
o Le Projet de Performance Fédérale regroupant les deux pôles sous la responsabilité 

de Muriel Almunia. 
o Le projet de Club régional sous la responsabilité de Christian Detranchant 
o La commission relative à l’organisation  

o La commission « médical » sous la responsabilité de Guy Dhom 
o La commission « matériel » sous la responsabilité de Thomas Rubio 

Mais aussi en relation avec le secteur formation 
o Les commissions 

o Ju Jitsu   avec Cyril Juffroy   et Jean-Louis Mourlan 
o Ne waza   avec Olivier Giacomino et Stéphane Bodson 
o Kata sportif   avec Franck Filaine  et Alexandre Rucel 
o Judo Vétéran avec Pierre Destouesse (17-18) et désormais René MABIT  

Et cette en relation avec le secteur formation et le secteur culture 
o Les passages de grade avec Michel Casse   et Stéphane Bodson  

 
 
Chacun, à son niveau, a contribué avec un engagement sans faille et bien souvent 

conséquent au bon déroulement de l’année 2018. Un fonctionnement que nous espérons à la 
hauteur des attentes des licenciés et qui offre un paysage sportif nouveau qui pose les bases 
d’une identité propre de la ligue Occitanie de judo. 
 
 
Pour conclure, je voudrai très sincèrement remercier : 

o Les différents bénévoles, les arbitres, les commissaires sportifs, tous ceux qui œuvrent 
tous les weekend pour faire vivre avec dynamisme et qualité notre ligue au niveau 
sportif ; 
 

o Les différents responsables des commissions (Muriel Almunia, Pierre Bullara, Mickael 
Delon, Christian Detranchant, Guy Dhoms, Thomas Rubio, Cyril Juffroy et Jean-Louis 
Mourlan, Olivier Giacomino et Stéphane Bodson, Franck Filaine et Alexandre Rucel, 
Pierre Destouesse, René Mabit et Michel Casse) et leurs équipes pour le travail déjà 
réalisé et celui à venir ; 

 
o Les Présidents des treize comités départementaux et les élus en charges du sportif de 

chaque comité pour leur accompagnement et leur confiance ; 
 
 
 



 

 

 
 
 
 

o Les cadres techniques et les membres de l’ETR pour leurs compétences au service d’une 
ligue nouvelle, plus forte sportivement et qui répond aux besoins des clubs ; 

 
o Arnaud Lecellier et Marie-Dorès pour leur réactivité, leur patience et leur remarquable 

efficacité ; 
 

o Louis Guiseppi, qui m’accompagne dans cette aventure, avec un professionnalisme 
exemplaire et un investissement sans faille.  
 
 
 

Jérôme LISTELLO 
Vice-Président délégué au secteur sportif 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 

 

 
 


